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Semaine Sainte, grande et particulière 
 
Dans l’Eglise Catholique, on donne à la semaine qui précède la fête de Pâques le nom de « semaine 

sainte» ou encore «grande semaine». Cette Semaine s’ouvre par le dimanche des Rameaux, placé sous le 

double signe: l’entrée triomphale du Christ à Jérusalem et le souvenir de sa mise à mort quelques jours plus 

tard. La semaine sainte se termine le Samedi Saint avec la Vigile Pascale. Le but de la semaine sainte est la 

commémoration des derniers jours du Christ. Pour cette année 2024, la semaine sainte sera célébrée du 24 au 

30 Mars. 

Le Lundi et le Mardi Saints, les lectures de l’Evangile annoncent la trahison de Judas et le reniement de 

Pierre,( le mardi (Jn 13, 21-38),- et le Mercredi Saint (Mt 26, 14-25)les préparatifs du repas pascal, . Le 

Jeudi Saint est l’un des jours les plus mémorables de l’année liturgique. On commémore l’institution de 

l’Eucharistie et de la première communion du peuple chrétien représenté par les Apôtres. Ainsi donc, la 

célébration du Jeudi Saint est un anniversaire de l’institution des sacrements de l’Eucharistie et du 

Sacerdoce. Il y a le lavement des pieds, la procession au reposoir, le dépouillement des autels.  Au cours de 

cette Semaine Sainte, la messe chrismale, - qui sera célébrée cette année pour le diocèse de Bourges le mardi 

Saint 26 mars à 18h00 en l’Eglise Saint-André de Châteauroux,- est célébrée normalement le Jeudi Saint, 

mais l’Evêque peut l’anticiper à un autre jour. Le pape Paul VI a voulu, en effet, que la Messe chrismale soit 

une fête du sacerdoce, dans laquelle les prêtres pourraient renouveler en présence de leur évêque les 

engagements qu’ils ont pris lors de leur ordination , par amour pour le Christ et pour le service de l’Eglise. 

Le peuple est invité à s’associer en nombre à la célébration. Entouré des prêtres du diocèse, l’Evêque 

consacre le Saint Chrême qui servira à l’accueil des nouveaux baptisés, au sacrement de la confirmation, et à 

l’ordination des nouveaux prêtres et bénit les huiles des malades et des catéchumènes. 

Le Vendredi Saint, c’est un jour grand parce que le Christ a accompli le mystère de notre rédemption. C’est 

aussi un jour très amer par la douleur et la mort du Christ. Célébrer la passion du Christ permet de voir 

jusqu’où est arrivé son amour pour l’humanité. Avec la célébration de la Passion du Vendredi Saint, nous 

célébrons la naissance de l’Eglise, qui est la nouvelle Eve. La tradition chrétienne affirme que l’Eglise, 

nouvelle Eve, est née à la Croix, sortie du côté transpercé du Christ, endormi sur la croix, qui est le Nouvel 

Adam. L’eau et le Sang sortis du côté transpercé du Christ, symbolisent les sacrements de l’Eglise. Le 

Vendredi Saint est grand et unique en son genre, puisqu’il ne peut pas y avoir la Pâques sans Vendredi Saint. 

Samedi Saint, est un jour d’attente de la résurrection du Christ. Dans la nuit du Samedi Saint jusqu’au 

dimanche de Pâques, au cours de la veillée pascale, les chrétiens célèbrent la résurrection du Christ. La 

veillée nocturne suggère presque spontanément le temps de l’attente extraordinaire, et le jour nouveau, 

l’arrivée d’une réalité nouvelle : la vigile est donc accordée à l’idée de « passage » (Pâques veut dire 

passage). Comme nous le dit l’Exultet (chant d’annonce de Pâques), la nuit de Pâques nous apporte le 

bonheur: «Ô nuit de vrai bonheur, qui, seule, mérita de connaître le temps et l’heure où le Christ a surgi du 

séjour des morts.» 

La Semaine Sainte est appelée aussi pour les uns «Bonne Semaine» et «Grande Semaine», pour les 

autres, en raison de ses saints mystères qui s’y sont accomplis. Il y a deux grandes Semaines : Celle où Dieu 

créa l’univers par sa puissance et celle où il recréa l’univers par la mort et la Résurrection de son Fils. 

Chaque jour de cette dernière semaine est marqué par un miracle d’amour, ce qui la rend incomparable, plus 

grande que la première. Comme le dit Saint Jean Chrysostome : « Nous l’appelons grande, non qu’elle ait 

plus des jours que les autres semaines, ou que les jours aient plus d’heures, mais à cause de nombre et de la 

grandeur des mystères qu’on y célèbre.» (L’Abbé F.MOISSET, La liturgie expliquée aux fidèles, Paris 

librairie des catéchismes, 1911.P323)                                              

   A tous, nous souhaitons une belle montée vers Pâques.    

                      Père Patrick Hakizayezu, Curé 

 

 

 


